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Dr. ÛUVlKfc J. COHMIEB
— Chirurgien-Dentiste —

• l’ancien bureau du Dr. Z. Térina 
chez M. Joe. Gagné, près de

l’hôte) Royal 1
Edmusdston. ____
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ІШоаоІОеPage Agricole Qualité

Confiance
den
sinfSUGGESTIONS D’AOUT y a

. I sieurs causes ; ce \pt 
l J que la terre était ga
I И'еіга ІеК/\аа«.л

cou]rH ce peut être parce 
—zon et qu’elle 

vient d’être labourée, que le sol 
est très humide, et que le fumier1 
a été employé en grosse quantités.

Lorsque les tiges des plantes 
sont fanées à la moitié 
deux tiers, il faut arracher les 
oignons et les laisser sur le sol, 
ou, si les conditions de tempéra­
ture laissent à désirer, il vaut 
mieux transporter la récolte dans

ATTFNTIflNf Iun hanKar où l’on étale les oig- 
■ lili 11VH. І nons en une couche minse sur le

_ ------------ I plancher pour les faire sécher.
DANS L’ACHAT DES EN- I Si l’on a des rayons en lattes ce 

GRAIS CHIMIQUES |sécharge peut se faire d’une fa- 
Çon beaucoup plus satisfaisante 

Pour retirer profit de l’emploi là cause de la circulation de l’air.
<les engrais chimiques, il faut choijOn enlève les tiges lorsque les 
sir ceux qui sont de bonne qua-joignons sont parfaitement secs; 
lité et les payer un prix couve-1ceci exige e’nviron deux semaines. 
na*,le- І Lorsque le séchage est terminé

Il est bon que les cultivateurs! on enlève les t.ges en se servant 
soient au courant des différents jd’un couteau.et on coupe au moins 
prix du marché et des diverses]un demi-pouce de l’oignon, 
qualités des engrais enfin de pou-1 On a constaté que si on retar- 
voir choisir les plus avantageux]de trop l’arrachage et qu’une 
et les plus profitables. Car il y ajriode pluvieuse s’établit, les oig-
i’és différences considérables quellnonssont portés à faire une deux- r- ^
<;uefois dans les engrais chimi-lieme pousse qui entraîne de lour-
ques quand on considère le prix]des pertes parce que, une fois A U entra,ne 1 htfwtoon
<’e revint la livre d’élément fer- cette deuxième poussé comme

cée, il est impossible de 1’епгГуе". le plus exnosés I nnfeèé ,M 
Il set evident par exemple quel D’autres soins qui sont près- qu£ le. «Cultes І» ІлГІлі r4“°■" 

du Phosphate Thomas contenanl I que aussi importants que ceux Les deux sources nrinciÜüL ‘ü”*" 
16p.c., d’acide phosphorique as (qui viennent d’être mentionnés _ . CC3 Pr,nciPa,e* d m-
similable à $20.00 la tonne, esi Iconsistent à déposer les oignons’ *”*? * ?опГ> pr*-
moins chers que du PhosphateIpour l’hiver da^s une ch^bre membres !i. 1 *VÎC dea
Thomas contenant 2/2p.c., d’a- sombre, à l’épreuve des S titants I '*• Ит,.ІІе et de*>a’ 
cide^hosphonque assimilable, à où l’on peut tenir l’air sec et la’ tuberculose еГ«пЧ“есоп^іеи‘les

> «wi. r.»™,., гкгаггййгй ss:s*tt^SOMa^onn POt!SSe SO,UbrC ®|,noyée.’ triée bien séchée, on met cttisine. embrassant IT' '* *

c 45.00 la tonne est aussi moins Iles oignons dans des caisses à -estant ««fantc i * u
cher qu un aiftre engrais potas- clair-voie, qui doivent être mises leu^pLlent "eu" téansmett^dî

J, BHHrEiEFque nous offre le commerce. Et |mesures intérieures. I rest il Г
pour bien faire ce choix, il faut) F Ritchie et ,Lv fauî^efendre a“x parents
tenir dorante de deux choses im I a j• • „ *• K,tcl“*. ét amis tuberculeux d’embrasser
portante™ we voici ! PrJ .cu,tur* P°taeèrc et de caresser les enfants, et ne
' L- Achetez d’abord des en- ' * «Penmentalé centrale, jamais permettre aux enfants de
grais riches et de préférence des І TlUfP A K6CMCMT Зл ,.1а88І®4‘е ou avec la
engrais simples, c'est-à-dire des!1, “'иКАІЮЬЯІЕРіТ С“,И" de ces malades. De fait,

zs 7. àTA-d «J"»» n DES ?=■tessir.œ J P0UlETS DE GR*« S’jrsïSbjît
!îàcidT'phosphorique bôu 1leZpo- vou^ne" d”*** Н°“ІЄ8 4T dan*er d** Piècea infectées 
tasse nue contient l’emrci. P I ? voulez pas garder pour la ; Personne de devrait occuper

°*1 '* ~ ”

an de reactifs puissants pour pouvez vendre toutes ,es , 
le dissoudre tandis que la nro-K„„„, . , PUU,Ç5
portion assimilable indique la donnent P°U'leîf de *ra,n
qualité d’élément fertilisant sus- .SÏÏJShT*' V°“,S
ceptible de se dissoudre dans le kurs o^ix nnJ .T vm d ,b,en "t11" 
sol et d’être utilisé par les рІап- Иі/Ї/тхЛь ' " vous.,es mett.,ez 
tes dans l’espace d’un an. ? “ Une éf°4Ue P us

Sachons aussi qu’il existe une ^nt Г
loi appelée “La loi des Engrais .or P?"du f”rtemjnt 
Chimiques” pour nous aidfr і deVra,en*
mieux contrôler la qualité des ''^" !"’4uon peut
marchandises qui nous sont геп-ГІ,]! ^ Mcme les
dues et nous protéger autant que ?Ш ont fa,t la Parcsse ««
possible contre les fausses repré- ^' ■ °h"n S ne,,S°n* pas " 
sentations. P l “ssl bon eUt P»"/ l’abatage qu’-

Servez-vous à l’occasion desT.. '8 d,rvra,ent lctre; P,x jours 
moyens-qui sont à notre dispo-'pmCtt' fe‘ 
sitions et tout le monde ne s’en p”" m t d " ans
portera que mieux. engraissement de ces oiseaux,

Joseph Ferland, B.SA., ^ Cf an^ra,ss=ment et, >’ina<*- 
Inspecteur.1 v,t* f°rcee amollissent les

la proportion d’environ trois par­
ties de lait pour deux parties de 
grain. L’un des meilleurs aliments 
que l’on peut donner est un mé­
lange en parties égales d’avoine 
finement moulue et de farine de 
blé d’Inde, mais on peut aussi se
servir d’antres, grains 's’ils sont Сміе«. ' Tél. 18-4
moins.chers ou si on peut se les MAX. O. CORMIER 
procurer plus facilement. Ün peu в, ju
de sel ajouté à la pâtée Ja rendra Avocat, Notaire Public і 
plus succulente et les volailles Emiundston, 
en mangeront plus. De donnez 
pas trop de nourriture les deux, 
premiers jours, sinon les oiseaux 
perdraient leur appétit, et mai-; 
griraient au Heu d’engraisser.

• Ce n’est qu’en vendant des vo­
laille de la meilleur qualité que 
l’on' pourra activer la demande.

George Robertson,
Ferme expérim., centrale, Ottawa.

N.*ffi CREME A LA GLACESUNDAES 
Crème à la glace 
Fruits ,
Noisettes
Cerises
Crème Fouettée

•SOft!

F*m>L. HEBERT, D.D.S.
Chirurgien- Dentiste 

Gradué de l’Université de Montrés. 
Bureau voisin de l'édifice 3. David 

Edmundstox

♦ . ter
Un bon régal 
Une friandise 
délicieuse
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VOUS AVEZ 
LA FILLE 

Nous avons 
les bonbons

BONBONS 
SANS 
PAREILS 

Boîtes de luxe

'соп
r.;teui 

tem 
'du :CULTIVATEURS,

••• N. B ble,
NOURRITURES 
POUR ENFANTS 

Propres 
Pures
Scientifiques

Сміег Postal LA BOUTEILLE 
DE BEBE

tore’ Tél. «6
A M. SORMANY M. D.

làédeein-<?birorgieir 
Bmei/NDSTON. -J.
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Toutes les nourritures 
et “comment servir”N. B

- їч
- ; ALBERT J. DIONNE

B. A
Avocat, Notaire Publio 

Bureau : Chez M. Witbrod Saindon 
autrefois Hôtel Commercial de M. 

Joe Têtu
Bdmundston, "■ . N. *,

DR. A. DESROCHERS
Ex-élève des hopiuux de Paris 
Spécialiste £es yeux, oreilles 

nez et gorge.
Bureau Bloc Thibault 

Vois)» de l’avocat J. B. Michaud 
Téléphone 14g n Bdmnndston
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NECESSAIRES 
DE TOILETTE 

Crèmes, Poudres 
Savons, Prépara­
tions, Ustensiles

PRESCRIPTIONS 
Drogues 

MEILLEURS 
Produits chimiques 

Service
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U TUBERCULOSE 
Cornent h prévenir et 

comment h fnérir
STEVENS BROS.

LES PHARMACIEN8 DE CONFIANCE
Eidmundetonpé-
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HOPITAL PRIVE LAPORTE

CLAIR, N. É
bot!

Spécialité : chirurgie, mala­
die des femmes, maternité.

MICHAUD & CYRen car- mAVOCATS
BLOC MADAWASKA 

EbMUNDSTQN, N. B I
tonne.

> p. (4. jldbei) Le Nouveau 
McLaughlin-Buick “45

CHARTERED ACCOUNTANT
Fredericton, n, в. f»

Petites Aniioeces landUN nouveau char Mclaughlin-Buick touring 
à six cylindres. Mclaughlin-Buick en caractère 
—McLaughlin-Buick en qualité— en plus un nou­
veau McLaugKlin-Buick— un plus beau McLau- 
ghlin-Buick.

Encore il a la force. Et 
force, il a

the
asJ

fe, h 
te-a;

■ V

TARir-A rendre, a louer. Demande» pour 
iantitntricen, employés, maisons de peasioe 
esc. ; annonce» poor objet» perdus,etc., etc. He 
déraat pas excéder a pouces sur une colonne,

lire Insertion, go cents,-Jasertioas snbsé- 
qaeotes.ts cents. ....

CeaannQBcessont payables àfsraace. sinon 
nàe charge minime de .15 sera ajouté pour cou 
rrif les frais de perception

Voici votre chance

Si vous voulez «voir on bon O» 
not de qualité, fait de eédre trb- 
résistent, d’une belle • forme • et 
avec doe améliorations, qui peut 
ilurer la vie d’un homme et à bas 
prix, envoyez votre ordre on venez 
voir :

Albert J. Hedonist .
1 ; Canada Road

Edmondston N. B. 
Manufacturier de canot de qnalité •

lqgemçnî 'a LOUER
.Un bon logement à louer à de 

b Mines bonnes conditions, sur la

! Sylvie Lnjoi»
J- on dISmande

. Uô coffre de stirreté (safe) à 
l’épreuve du feu. Grosseur mo­
yenne pour bureau, 
deuxième таЦ.

tes
avec cette plus grande 

une plus grande surété, parce que les 
freins du McLaughlin-Buick s’appliquent aux 

- quatre roues. Le nouveau McLaughlin-Вціск avec 
son moteur 70 h.p., valvés en tâté, avec son sys­
tème automatique complet de lubrication, con­
tribue dans la plus grande' mesure à l’utilité et la 
satisfaction, ce que cherche McLaughlin-Buick 
dans la construction de tous ses chars.
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The Bankruptcy Act pire

oftÇt
In the estate of Patrick Rin- 

gùette Autorized Assignor No­
tice is hereby given that Patrick 
Ringuette of the Parish of St- 
Basile, Mad’a Co^New Bruns­
wick did on „the 20th day of Au­
gust, A.D. 1923 make an autho­
rized ftssightnent ' to the under­
signed.

Notice is furthur given that 
fii-st meeting of Creditors in the 
above Estate will be held at the 
office of the Canada Permanent 
Trust Company, St John, N. B. 
on the 6th day of September 1923 
at 3.30 o’clock in the afternoon. 

mus. To entitle you to vote ehercaa, 
clés et rendent la volaille beau- P™®* оГуоиг claim ftiust be lod- 
coup plus tendre et plus juteuse. F*? ??*“ us before the meeting 

POULETS DE GRAIN ІІ! УМ’. . ... , .
Beaucoup d'aviculteurs ne croi- "гохіе* to be us^d at the щее- 

JOURNAL 61 (8x8) Henri-8 I™1 Paa qu’il soit nécessaire d’en- be lodged with us
------------ gfaisser spécialement les poulets Pt'.L , v

LE SECHAGE ET LA CON- d< grain; ils s’imaginent que ces And f“rthur toke notlcc that
SERVATION DES OIGNONS | poulets sont nécessairement ten- !î. y£U. hav* anT cla,m against

dres parce qu'ils sont jeunes, et гРЛ 5’ebtor «or which you are en- 
par conséquent ils les prennent hl ed }° (*"». proof of such claim 

Les oignons ne se conservent!sur ,a prairie pour les envoyer be filed with us withiftjhir- 
bien que s’ils sont bien mûrs, et au marché tels quels. Ces métho- ,7 da78 40m tbe date of this no- 
si la récolte ne se développe pas Ides n'encouragent pas la demande t,£e,..for *rom and after the ex- 
d’une façon uniforme on peut Ide volailles. Un consommateur Pj™*!0*? °* the time fixed Ьц sub­

être sûr que les oignons ne mû-14U> a une fois essayé ses dents 8<iction 8 of Section 37 of the said 
riront pas suffisamment pour se sur un poulet de grain dur et fi-; we shall distribute the pço- 
conscrver tant soit peu longtem- landreux est peu porté à en de- ceeds °'. . Debtor’s Estate, І-
ns. Lorsque • les tiges d’oignons mander un autre ; par contre, s’il "tong the parties entitled the-
commencent à se coucher et à essaie un poulet de grain qui a rîtf’ h8Vmg rtgard only to the 
se faner, c’est un signe que le été bien nourri en réclusion pen- . ims . ,еЬ we have then no- 
bulbe a atteint tout son dévelop- dant une période de dix jours à tice'
pement. Pourtant, tous ies plantes, deux semaines, il reviendra sû- 
ne mûrissent pas toujours d’eux- rement pour en demander un an- 
mêmes : on voit par ci par là,dans tre. L’engraissement et épinette 
la plantation, des tiges qui res- est nécessaire pour bien finir la 
tent droites. Lorsque Ton voit volaille, qu’il s’agisse de poule ou 
des plants de ce genre il est né- de poulets de grain. On ne de- 
eessaire de coucher les tiges afin vrait se servir que de pâtée molle, 
de hâter le procédé dans la ma- et pour obtenir la meilleur quan- 
turation. Cette irrégularité dans hté, il est nécessaire de mélan- 
la maturation -est attribuée à pin- ger la pâtée avec do lait sur dans

daw;

ШCREIGHTON and RIDLEY LTD.
Destributeurs
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Procurez
Cahier», Crayon», 
Plume», votre 
cre a^ux meilleur» 

ÿPrhc.
Venez voir les ma 
gnifique» coffret» 
en bois, que 
voue vendrons 
b’e» bas prix.

vous vosNeuf ou
LES OIGNONS Ofivier GUERETTE

N. B. !
\ salundston. C

Шj.n.b.24 août. 5
:Ii6g«ment de 5 appartements 

sur f la rue St-Françoia. en-
POUR LA MAISON

i
4gratnit donnant de»

V/fllLvlhll Ptet» an •■jet de ls 
V fllUUkJ pràpmtioB Trench 
oéivkneHemint rtpnMe contre l’èptlep- 

eonmlcton». Simple traitement 
-temjmiqne. Pb.de tre, te „.de racé. 
r<mmgn.ge.de torte* le. perUeadn mon­
te. Pte. de іаюо en ця m». Ecrivez im- 
médiâtemeet à

TRENCH’S RBliEDIXS LIMITED, 
Іізувоатее ChzmWre. 79 AdeUide 8t S

Ontario, (OgCODTSZ CXTTB : 
ANNONCE)

- BbwUMAMWASKÀ.

H
nous

The Canada Permanent
TiMt Company, 

Authorized Trustee.

S’EN VIENT
Doutas Fair bank
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